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1 Suite  à  une  demande  formulée  par  la  Conservation  régionale  des  Monuments
Historiques,  deux  premières  interventions  menées  par  l’Union  Régionale  REMPART
Pays de Loire et l’Association pour la recherche historique des Iles d’Indre ont eu lieu
en 1998  sur  le  site  de  la  chapelle  Sainte  Anne  d’Indret  et  ont  fait  l’objet  d’une
autorisation de fouilles archéologiques délivrée par la Drac des Pays de Loire.
2 Leur objectif initial était de voir si la chapelle actuelle est une construction entièrement
homogène  dont  tous  les  éléments  datent  de 1842-1843  ou  si,  comme  on  pouvait  le
supposer par l’analyse des projets, on s’était contenté de découvrir l’ancienne forerie à
canons d’Indret datant de 1777, de créer une nouvelle façade au sud et de surélever
l’ensemble à partir des murs existants.
3 Ces premiers travaux ont donc consisté :
au dégagement de la dalle de béton de chaque côté de la chapelle ;
à la mise au jour de murets (soutènement de la dalle de béton) ;
sous ces murets, à la mise au jour de claveaux de granit taillés formant voûtes parallèles aux
murs extérieurs et correspondant aux passages d’eau des fosses pour les roues à aubes ;
au  piquage  ponctuel  des  murs  latéraux  (ouvertures  qui  ne  correspondent  pas  au  plan
XVIIIe s.) et du mur de façade nord (qui semble en revanche être conforme aux plans anciens).
4 Lors  de  l’aménagement  de  la  chapelle  (ou de  la  cessation d’activité  de  la  forerie ?)
1/6 environ  du  bâtiment  initial  a  été  supprimé ;  le  mur  sud  actuel  est  donc  une
construction XIXe s.
5 Compte  tenu des  éléments  découverts  et  des  documents  d’archives  existants,  il  est
certain que la chapelle Sainte-Anne a été construite sur l’ancienne forerie des Forges
royales d’Indret, conservant donc trois de ses murs (correspondance parfaite entre les
plans de la forerie et ceux de l’église hormis donc le raccourcissement du bâtiment), se
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6 Dans le chapitre sur les moulins à marée in L’archéologie industrielle en France (Robert
Laffont,  1980),  Maurice  Daumas,  persuadé  que  « tout  a  été  détruit  pendant  les
bombardements  de 1944 »,  regrette  qu’il  ne  reste  rien  du  site  d’Indret.  Les
déblaiements menés dans la chapelle, prouvant que la chapelle repose sur l’ancienne
forerie, apportent donc une modification à cet ouvrage de référence.
7 Néanmoins, les différenciations entre les éléments relevés et les documents anciens,
mais  aussi  le  caractère incomplet  des  éléments  mis  au jour incitent  à  de nouvelles
prospections  à  la  fois  pour  affiner  la  connaissance  de  l’édifice  de  production  mais
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